


“Qui aurait cru ce que nous avons entendu ?” (Isaïe 53, 1). 
Isaïe décrit l’homme de douleur, rejeté et méprisé et il 
continue ainsi : le châtiment qui nous obtient la paix est tombé 
sur lui et c’est par ses blessures que nous sommes guéris 
(Isaïe 53, 5).

Cette prophétie préfigure Jésus, homme de douleur, méprisé et crucifié. 
Qui peut croire que cet homme mourant peut nous donner la vie ? 
Inspirée sûrement par ce texte, l’Église primitive aimait chanter avec 
les paroles de saint Paul : “Lui qui était dans la condition de Dieu, il n’a 
pas jugé bon de revendiquer son droit d’être traité à l’égal de Dieu ; 
mais au contraire, il se dépouilla lui-même en prenant la condition de 
serviteur. Devenu semblable aux hommes et reconnu comme un homme 
à son comportement, il s’est abaissé lui-même en devenant obéissant 
jusqu’à mourir, et à mourir sur une croix.” (Philippiens 2, 6-8) Jésus 
prend la voie de l’abaissement. Il descend dans les ténèbres et la 
faiblesse humaine pour tout assumer mais c’est pour remonter, avec 
tous ses frères et sœurs en humanité, vers son Père bien-aimé.

Jésus nous invite à le suivre sur cette voie descendante pour monter 
avec lui dans la gloire du Père. Dans notre chemin de croix de ce jour, 
ce sont des personnes porteuses de handicap qui nous aideront à 
méditer et à prier.

Introduction



Ensemble : Nous t’adorons, ô Christ, et nous te 
bénissons, car tu as racheté le monde par ta croix.
“Le châtiment qui nous rend la paix est sur lui…” (Isaïe 53,5)
Jésus ligoté, couronné d’épines, portant le manteau 
pourpre, se tient devant Pilate. Il est le roi pauvre, 
humilié, ligoté, le roi des cœurs, le roi de la communion 
des cœurs. Le peuple clame : “Crucifiez-le ! crucifiez-le !”
Derrière ces paroles se cache la désillusion. “Il nous a 
déçus. Nous avons cru qu’il était fort, puissant pour nous 
libérer du joug des Romains.” On ne veut pas d’un 
messie petit et faible, qui ne cherche pas le pouvoir mais 
la communion des cœurs.
Et nous, où sommes-nous aujourd’hui ? Sommes-nous 
proches d’hommes et de femmes condamnées par la 
maladie, le rejet en raison de leur handicap, de 
l’humiliation et de la pauvreté.
Jésus dérange l’ordre établi. Il dérange ceux qui sont au pouvoir. 
Il dérange les Pharisiens et les scribes. Jésus nous 
dérange par ses exigences d’amour, par son choix des 
petits.

Ensemble : Nous t’adorons, ô Christ, et nous te 
bénissons, car tu as racheté le monde par ta croix.
Il n’était ni beau ni brillant pour attirer nos regards, 
son extérieur n’avait rien pour nous plaire. (Isaïe 53, 2)
Jésus, épuisé, accueille sur son épaule la poutre de 
bois.
Il accueille l’épreuve. Il se tait.
“L’heure vient, disait-il à ses disciples, - et même elle 
est venue - où vous serez dispersés chacun de son côté 
et vous me laisserez seul ; pourtant je ne suis pas seul, 
puisque le Père est avec moi.” (Jean 16, 32)
Chacun de nous est appelé chaque jour à porter sa 
croix comme Jésus nous y invite : “Celui qui veut 
marcher à ma suite, qu’il renonce à lui-même, qu’il 
prenne sa croix chaque jour, et qu’il me suive.”

Nous méditons et prions avec l’aide 
d’adultes porteurs d’autisme.

MÉDITATION
Tu n’as jamais voulu condamner, 
Seigneur ; Tu as dit que tu étais venu 
pour sauver.
Tu es venu pour que règne dans le 
cœur des hommes l’amour et non la 
condamnation, le pardon et non 
l’offense, la vie et non la mort.

PRIÈRE
Jésus, donne-nous de rester fidèle  
à ta parole.
Lorsque nous avons envie de nous 
moquer, d’exclure, de juger ou de 
condamner injustement les autres, 
aide-nous à aimer comme tu nous 
aimes, donne-nous ta force.
Amen

CHANT

Nous méditons et prions avec l’aide  
de jeunes porteurs de trisomie.

MÉDITATION
Jésus tu as porté ta croix et ça fait mal. 
Tu veux que je te suive en portant moi 
aussi ma croix. C’est vrai des fois j’ai 
envie de taper, je suis triste et en colère. 
Mais tu as dit aussi : “Je suis venu pour 
la vie et laissez venir à moi les petits 
enfants”, alors je te suis. Je te regarde 
et je n’ai pas peur.

PRIÈRE
Merci Jésus pour être devant moi et 
dans mon cœur. Je t’aime. Aide-moi 
quand ça ne va pas.

CHANT

1re station : Ponce Pilate condamne Jésus à mort

2e station : Jésus est chargé de sa croix



Ensemble : Nous t’adorons, ô 
Christ, et nous te bénissons, car 
tu as racheté le monde par ta 
croix.
“Objet de mépris, abandonné des 
hommes, homme de douleur, familier 
de la souffrance.” (Isaïe 53, 3a)
Jésus tombe d’épuisement. Il tombe 
sous le poids de la Croix et de la 
cruauté des hommes. Il n’est plus le 
maître debout, qui parle avec autorité, 
fait des miracles. Le voilà faible, 
vulnérable, homme de douleur, gisant 
par terre. Qui le relèvera ?

Ensemble : Nous t’adorons,  
ô Christ, et nous te 
bénissons, car tu as 
racheté le monde par ta 
croix
“Comme quelqu’un devant qui 
on se voile la face, méprisé, 
nous n’en faisions aucun cas.” 
(Isaïe 53, 3b)
La mère de Jésus ne se voile 
pas la face. Elle sait qui il est, le 
fils bien-aimé du Père, son fils 
bien-aimé, son unique. Jésus 
rencontre le regard de Marie, 
regard d’amour, de douceur, 
d’accueil et de tendresse, 
regard qui le réconforte et 
l’aide à aller jusqu’au bout du 
don.

Nous méditons et prions avec l’aide de la communauté  
des sourds et malentendants.

MÉDITATION
Parfois, nous nous sentons faibles, sans force, déprimé(e)s.  
Nous nous coupons des autres et nous enfermons sur 
nous-mêmes. Le handicap ou la maladie nous isole.  
La solitude ou l’incompréhension nous font souffrir.

PRIÈRE
Seigneur, par ta Parole de réconfort, aide-nous à garder nos 
cœurs ouverts. Quand notre corps ou notre esprit est fragilisé 
par les épreuves, sois près de nous pour nous relever, pour que 
nous retrouvions le sourire, l’espérance et la force d’aller vers 
les autres.

CHANT

Nous méditons et prions avec l’aide de parents d’enfants handicapés.

MÉDITATION
Jésus rencontre sa mère. Il voit sur son visage toute l’humanité 
d’une mère, qui souffre de le voir blessé et souffrant, portant la 
Croix de l’humanité. Jésus souffre de voir sa mère souffrir, et Marie 
de voir souffrir son fils. De cette souffrance commune naît une 
humanité nouvelle.
Marie doit de souvenir des paroles du vieux Syméon : “Et toi-même, 
ton cœur sera transpercé par une épée”. Ces paroles deviennent 
réalité. Mais elle garde confiance, car elle a gardé dans son cœur 
les paroles de l’ange : “Il sera grand, il sera appelé Fils du 
Très-Haut ; le Seigneur Dieu lui donnera le trône de David son père ; 
il régnera pour toujours sur la maison de Jacob, et son règne n’aura 
pas de fin.” Les disciples se sont enfuis… Elle reste là, pour 
accompagner son fils. Sa foi la soutient dans les pires moments.

PRIÈRE
Seigneur Jésus, dans nos familles, nous éprouvons nous aussi les 
souffrances causées aux enfants par leurs parents et aux parents par 
leurs enfants. Aide-nous à nous tourner vers Toi, afin que ces 
souffrances se changent en joie. Soutiens nos familles, donne-leur 
d’être des foyers d’amour, de paix et de sérénité.
Apprends-nous à croire, et aide-nous afin que notre foi nous donne le 
courage de servir, de savoir venir en aide et partager la souffrance.

CHANT

3e station : Jésus tombe pour la première fois

4e station : Jésus rencontre sa mère



Ensemble : Nous t’adorons,  
ô Christ, et nous te bénissons, 
car tu as racheté le monde  
par ta croix.
“Comme ils l’emmenaient, ils prirent 
un certain Simon de Cyrène, qui 
revenait des champs, et ils le 
chargèrent de la Croix pour qu’il la 
porte derrière Jésus.” (Luc 23, 26)
Simon de Cyrène, un paysan qui 
rentrait des champs, est réquisitionné 
par les soldats pour aider Jésus 
(Marc 15, 21). Ils ont peur que Jésus 
s’épuise et ne puisse aller jusqu’au 
Golgotha. Simon regard de Jésus ; il 
est ému de ses souffrances et de la 
paix douloureuse de son regard. Il 
l’aide à porter sa croix, sans savoir 
que c’est lui, Jésus, qui porte nos 
souffrances. Sommes-nous prêts à 
marcher avec ceux et celles qui sont 
écrasées par la souffrance ?

Ensemble : Nous t’adorons, ô Christ, et nous te 
bénissons, car tu as racheté le monde par ta croix.
“Alors, les justes répondront au Roi : “Seigneur, quand est-
ce que nous t’avons vu affamé ou assoiffé, étranger ou nu, 
malade ou en prison ?”. Et le Roi leur répondra : “Amen, je 
vous le dis : chaque fois que vous l’avez fait à l’un de ces 
plus petits de mes frères, c’est à moi que vous l’avez fait”. 
(Matthieu 25, 37-40)
Une femme, Véronique, sort de la foule et essuie doucement 
le visage de Jésus. Jésus la regarde, ému de son amour 
audacieux. Véronique aime Jésus. Elle ose sortir de la foule 
indifférente et peureuse pour essuyer son visage. Jésus la 
regarde avec tendresse et reconnaissance. Son visage, à la 
fois si beau et si défiguré, est désormais inscrit à jamais dans 
la mémoire de son cœur.

Nous méditons et prions avec l’aide de personnes porteuses  
d’un handicap physique ou moteur.
MÉDITATION : Simon de Cyrène porte la Croix aux côtés de 
Jésus. Moment émouvant pour Jésus. Voici que cet homme, cet 
inconnu, est réquisitionné pour aider le Seigneur à porter sa croix. 
Il n’avait pas prévu de le faire. Dans le chemin de croix du Colisée 
de 1976, saint Jean-Paul II demanda : “Comment cet homme 
demeura-t-il intérieurement séparé de celui qui souffrait à côté de 
lui ?” On ne le sait pas. Mais il est certain que cet homme a 
rapidement ouvert son cœur au Sauveur puisqu’on sait que ses fils 
étaient dans la communauté chrétienne à la génération suivante.
Porter la Croix avec Jésus, c’est porter avec lui le poids du monde. 
C’est être d’une manière particulière son frère, pour mieux le 
rejoindre sur le chemin de la douleur. Nous savons qu’il y a tant de 
croix de par le monde à soutenir ; c’est une éducation à la 
fraternité. En portant la Croix avec nos semblables, puissions-
nous de plus en plus être leurs frères et le devenir en vérité.
PRIÈRE : Ô Seigneur, à l’école de Marie, aide-nous à te suivre sur 
la route quoi qu’il advienne, à méditer intérieurement sur ce chemin 
qui est souvent inattendu. Apprends-nous à dire comme Marie : 
“Voici ta servante ton serviteur. Qu’il me soit fait selon ta parole. 
Apprends-nous à tout recevoir de toi pour le faire pénétrer au plus 
profond de notre cœur. Amen
CHANT

Nous méditons et prions avec l’aide de 
catéchistes qui accompagnent des 
jeunes polyhandicapés.

Seigneur Jésus, que nos souffrances et nos 
handicaps, en nous faisant te ressembler, 
nous rapprochent de toi de plus en plus.
Permets que, pour chacun de nous souffrant, 
et pour tous ceux qui osent braver comme 
Véronique le jugement des hommes, notre 
cœur soit réconforté dans la communion de 
l’amour.
Et que l’Esprit saint, par la grâce de ta 
résurrection, nous rende de plus en plus 
brûlants de ton amour, jusqu’au jour où nous 
verrons ton visage dans la pleine lumière.

CHANT

5e station : Simon de Cyrène aide Jésus à porter la Croix

6e station : Une femme essuie le visage de Jésus



Ensemble : Nous t’adorons, ô 
Christ, et nous te bénissons, car 
tu as racheté le monde par ta 
croix
”Lui n’a pas commis de péché ; dans sa 
bouche, on n’a pas trouvé de 
mensonge […]. Lui-même a porté nos 
péchés, dans son corps, sur le bois, 
afin que, morts à nos péchés, nous 
vivions pour la justice.” (1 P 2, 22.24)
Malgré la rencontre avec sa mère, sa 
maman, la présence de Simon, et la 
tendresse de Véronique, Jésus tombe 
une deuxième fois. Sa chair est 
meurtrie. En touchant les blessures 
de Jésus à travers les personnes 
blessées dans leur corps, leurs sens, 
leur âme, oserons-nous croire que 
nous sommes guéris ?

Nous t’adorons, ô Christ, et 
nous te bénissons, car tu as 
racheté le monde par ta croix.
“Le peuple, en grande foule, le suivait, 
ainsi que des femmes qui se 
frappaient la poitrine et se 
lamentaient sur Jésus. Il se retourna 
et leur dit : “Filles de Jérusalem, ne 
pleurez pas sur moi ! Pleurez plutôt 
sur vous-mêmes et sur vos enfants !” 
(Luc 23, 27-28)
Jésus voyant les femmes pleurer sur 
lui, voit l’angoisse et l’isolement de 
ceux qui sont rejetés, exclus de la 
société. Tant d’hommes et de 
femmes aujourd’hui errent dans nos 
villes, perdus, sans repères ni guides.
Pleurons sur notre monde où il y a la 
pandémie et la guerre.

Nous méditons et prions avec l’aide des soignants :

MÉDITATION : La première chute d’un homme peut éveiller 
des sentiments de peine et de compréhension. Une nouvelle 
chute, au contraire, suscite souvent scandale et indignation. 
Jésus, homme des douleurs, qui pourra jamais connaître le 
mystère d’humilité qui se cache sous tes défaillances 
répétées au long du chemin ? En vérité, tu as voulu être 
éprouvé en toutes choses comme nous, comme le sont les 
personnes porteuses de handicap, en toutes choses à 
l’exception du péché. Par l’amour qui t’a poussé à prendre sur 
toi notre faiblesse, nos handicaps, tu es devenu pour nous 
force et bouclier contre les assauts répétés du mal. Nous 
tomberons, oui, nous tomberons peut-être bien des fois 
encore mais tu nous soutiendras Seigneur et tu nous feras 
reprendre le chemin, forts de notre dignité royale, forts de ton 
Esprit saint.

PRIÈRE: Ô Christ, bon samaritain compatissant, penché sur 
nos blessures, aie pitié de nous ! Donne-nous être auprès de 
nos frères et sœurs de bons samaritains.

CHANT

Nous méditons et prions avec l’aide d’un groupe de jeunes autistes.
MÉDITATION : Le Seigneur demande aux femmes de ne pas 
pleurer sur lui mais sur elles ! Pourtant l’élan de ces femmes 
témoigne à Jésus leur compassion. Il est signe de tendresse !
Mais Jésus veut leur faire saisir que porter sa croix jusqu’à être 
crucifié c’est témoigner sa propre tendresse, sa propre compassion 
à toutes ces mamans qui souffrent en leur chair et en leur âme… Il 
connaît leur vulnérabilité, leur faiblesse vis-à-vis de leurs jeunes 
qui sont si déroutants et pourtant si plein d’une sensibilité, mais 
d’une sensibilité hermétique à une appréhension trop rapide, trop 
commune. Il appelle toutes ces femmes à pleurer, non dans leur 
solitude mais en communion avec lui. Par les souffrances qu’il 
endure, il leur signifie qu’il les vit avec elles. Pour se laisser 
consoler par lui, ouvrons-lui nos cœurs et nos âmes !
PRIÈRE : Seigneur, envoie ton Esprit de compassion, ton Esprit 
d’intelligence, ton Esprit de tendresse ! Seigneur, que ton amour 
remplisse le cœur de toutes ces mamans et de leurs jeunes afin 
que ta lumière vienne les éclairer et leur procure une paix 
indicible mais si féconde. Qu’au cœur des souffrances, les 
mamans s’empressent de se tourner vers toi et qu’elles 
trouvent des frères et des sœurs pour les épauler !
CHANT

7e station : Jésus tombe pour la deuxième fois

8e station : Jésus rencontre les femmes de Jérusalem



Ensemble : Nous t’adorons,  
ô Christ, et nous te bénissons, 
car tu as racheté le monde  
par ta croix.
“Jésus déclara : Amen, amen, je vous 
le dis : si le grain de blé tombé en 
terre ne meurt pas, il reste seul ; mais 
s’il meurt, il porte beaucoup de fruit. 
Qui aime sa vie la perd ; qui s’en 
détache en ce monde la gardera pour 
la vie éternelle”. (Jean 12, 24-25)
Jésus prend sur lui nos fautes. Il est 
écrasé par la violence et les coups. 
Lui, le doux, aime chacun de nous. Il 
est venu pour nous conduire à la 
communion des cœurs. Son cœur est 
déchiré par les blocages de peur, de 
haine et de refus du pardon qui nous 
habitent, nous empêchant d’accueillir 
l’amour.

Nous méditons et prions avec l’aide de l’Office chrétien  
des handicapés.

MÉDITATION
Se dire que même le Christ est tombé. Et pas qu’une fois, 
mais trois. Et que chaque fois il s’est relevé. Grâce à ceux qui 
l’ont aidé. C’est ainsi qu’il a cheminé vers sa Résurrection. Il 
n’y est pas allé tout seul.
Je tombe quand le handicap est trop lourd. À chaque fois que 
je suis réduit à mon handicap, que l’on ne me voit pas 
d’abord comme une personne. Chaque fois que je suis 
discriminé. C’est dans ces moments-là que le handicap est 
trop lourd.
À l’adolescence, je me suis heurté au mur de mon handicap. 
Comment l’escalader ? En fait, on ne peut l’escalader tout 
seul. D’ailleurs, il ne s’agit pas tant d’escalader, de dépasser, 
que d’assimiler le handicap. Jeune, j’avais tendance à 
séparer mon handicap de moi ; c’était comme deux choses 
différentes. Aujourd’hui, mon handicap et moi ne formons 
qu’un, et la personne a pris le dessus. Mais pour arriver à 
cela, il faut un certain détachement ; il faut laisser mourir ses 
faux désirs, renoncer à notre vision humaine, pour entrer 
dans celle de Dieu ; pour trouver notre vraie aspiration : être 
aimés tel que l’on est. C’est cela, l’inclusion.

PRIÈRE
Sous le poids de nos croix, notre prière, Seigneur, devient un cri 
du cœur, une supplication, loin des prières toutes faites.
Nous te supplions, Seigneur, pour tous ceux qui sont écrasés 
sous la souffrance, les deuils, le handicap, la maladie, ces 
épreuves qui se répètent, qui ne semblent jamais s’arrêter.
Viens nous relever, donne-nous des signes d’Espérance. Envoie 
des témoins d’Espérance au cœur de nos épreuves.
Ce sont nos péchés qui t’ont fait tomber, Jésus. Ton cœur est 
comme une éponge pour les péchés des hommes. Donne-nous 
de nous convertir. Donne-nous d’être ceux qui relèvent le 
souffrant, et non ceux qui font tomber l’homme.

CHANT

9e station : Jésus tombe pour la troisième fois



Ensemble : Nous t’adorons,  
ô Christ, et nous te bénissons, 
car tu as racheté le monde  
par ta croix.
“Le peuple restait là à observer. Les 
chefs tournaient Jésus en dérision 
et disaient : “Il en a sauvé d’autres : 
qu’il se sauve lui-même, s’il est le 
Messie de Dieu, l’Élu !”. Les soldats 
aussi se moquaient de lui ; 
s’approchant, ils lui présentaient de 
la boisson vinaigrée, en disant : “Si 
tu es le roi des Juifs, sauve-toi toi-
même !” (Luc 23, 35-37)

Nous méditons et nous prions avec le vicariat  
pour les personnes handicapées.

MÉDITATION
Jésus est cloué sur la Croix, immobile, dépendant 
physiquement mais libre intérieurement. Souvent, nous ne 
voyons que de l’extérieur, l’aspect physique. Aussi notre 
regard peut être faussé alors que nos amis les personnes 
handicapées sont si riches de leur vie intérieure !

PRIÈRE
Seigneur, nous te demandons pardon de nous arrêter à 
l’extérieur, de blesser nos amis, nos familles, nos 
collègues de travail parce que nous n’allons pas au fond 
des choses.
Donne-nous de les regarder, de les écouter, de ne pas 
les juger si vite.

CHANT

11e station : Jésus est cloué sur la Croix

Ensemble :  
Nous t’adorons, ô Christ,  
et nous te bénissons,  
car tu as racheté  
le monde par ta croix.
Les soldats le crucifient, puis 
se partagent ses vêtements, 
en tirant au sort pour savoir la 
part de chacun. Ainsi 
s’accomplissait la parole de 
l’Écriture : Ils se sont partagé 
mes habits ; ils ont tiré au sort 
mon vêtement. (Marc 15, 24 ; 
Jean 19, 24b)
La pauvreté radicale, la 
petitesse de Dieu moqué par 
les puissants de ce monde.
Il nous a dit : “J’étais nu, et 
vous m’avez habillé. Recevez 
en héritage le Royaume 
préparé pour vous.” 
(Matthieu 25, 36.34)

Nous méditons et prions avec l’aide d’un groupe d’adultes porteurs 
de trisomie.

MÉDITATION : On retire à Jésus tous ses vêtements. Les 
vêtements qui nous font paraître quelqu’un de bien aux yeux des 
autres. Être déshabillé en public signifie, pour Jésus, n’être plus 
personne, n’être rien d’autre qu’un exclu, méprisé de tous. Ainsi 
Jésus prend encore une fois notre condition d’homme pécheur.
Il nous arrive, à nous aussi, de rejeter les autres, de refuser d’être 
leurs amis, de refuser de leur serrer la main et même de les regarder. 
Avons-nous fait tous nos efforts pour redonner aux autres leur 
dignité, pour “les habiller quand ils étaient nus” ? 
Jésus déshabillé nous rappelle que nous avons tous reçu un 
vêtement blanc à notre baptême. Et nous l’avons perdu, ce vêtement 
blanc à l’image de la splendeur de Dieu.

PRIÈRE: Seigneur Jésus, on t’a dépouillé de tes vêtements, 
exposé au déshonneur, exclu de la société. Et pourtant, par ta 
mort et ta Résurrection, tu nous as rendu notre dignité d’enfants 
de Dieu.
Ne nous laisse pas juger les autres selon leur aspect, mais selon 
leur cœur. Aide-nous à les accueillir avec bienveillance, à les 
respecter, à ne pas les exclure, quelle que soit leur apparence et 
dans toutes les situations où nous les rencontrons. Donne-nous 
d’y reconnaître l’image de ton Père.

CHANT

10e station : Jésus est dépouillé de ses vêtements



Ensemble : Nous 
t’adorons, ô Christ et 
nous te bénissons, car 
tu as racheté le 
monde par ta croix.
“Comme il se faisait tard, 
arriva un homme riche, 
originaire d’Arimathie, 
qui s’appelait Joseph, et 
qui était devenu, lui 
aussi, disciple de Jésus. 
Il alla trouver Pilate pour 
demander le corps de 
Jésus. Alors Pilate 
ordonna qu’on le lui 
remette.”
(Matthieu 27, 57-58)

Nous méditons et prions avec l’aide de personnes porteuses  
d’un handicap physique ou moteur.

MÉDITATION
Hommes en situation de handicap, nous connaissons bien cette 13e station 
du chemin de Croix. Avec Marie, nous sommes présents au pied de la Croix.
Au début de cette méditation, invoquons-la, qu’elle veille sur nous. Je vous 
salue Marie… Notre corps de handicapé est lui presque mort dans le sens  
où il ne marche plus. Pour cheminer au-delà de cette station au chiffre 14, 
station de “malheur”, nous marchons avec confiance et plaçons notre 
Espérance dans le Christ. De couchés ou d’abattus, nous retrouvons notre 
stature d’homme debout. Si cela n’est physiquement pas possible, nous 
avons l’audace de le faire spirituellement.

PRIÈRE
Ô Christ laisse-nous, handicapés et valides, nous interpeller les uns, les autres.
Ouvrons-nous à l’Autre et cheminons avec Lui.
Osons être tels que nous sommes, là où nous sommes, avec ce que nous sommes.
N’attendons pas un hypothétique jour plus propice ou meilleur. Notre handicap,  
nos blessures, notre condition humaine et surtout notre foi, seront toujours là.
Ô Christ, la confiance et l’Espérance que tu nous donnes, nous feront traverser trois 
jours de ténèbres.
Nous serons à Pâques de nouveau des Hommes debout, vraies Créatures de Dieu.
Le Christ nous le dit là au travers de son Corps allongé sur le sol dès cette 13e station.
Continuons avec Marie notre chemin vers Pâques. Je vous salue Marie…

CHANT

13e station : Le corps de Jésus est descendu de la Croix

Ensemble : Nous t’adorons, ô Christ,  
et nous te bénissons, car tu as racheté le monde 
par ta croix.
“C’était déjà environ la sixième heure (c’est-à-dire : 
midi) ; l’obscurité se fit sur toute la terre jusqu’à la 
neuvième heure, car le soleil s’était caché. Le rideau du 
Sanctuaire se déchira par le milieu. Alors Jésus poussa 
un grand cri : “Père, entre tes mains je remets mon 
esprit.” Et après avoir dit cela, il expira.” (Luc 23, 44-46)
Pendant trois heures, Jésus est pendu à la Croix. Il peut 
à peine respirer. Il a tout perdu, mais il demeure en 
communion avec sa mère. Marie est là, debout près de la 
Croix. Sa présence lui dit : “J’ai confiance en toi. Je 
m’offre opère avec toi.” Son cœur est transpercé par un 
glaive. Elle est la femme de compassion.

Nous méditons et prions avec l’aide de la 
communauté des sourds et malentendants
MÉDITATION : Dans la souffrance de nos 
corps abîmés par l’âge, la maladie, le 
handicap et les difficultés de la vie, le 
Seigneur vient nous rejoindre. Dans nos 
cœurs blessés par le péché, Il veut venir 
habiter. Il vient en nous pour nous offrir sa 
vie, pour que, par Lui, nous vivions.
PRIÈRE : Jésus, viens réparer nos cœurs. 
Pardonne-nous nos péchés pour que nous 
puissions te suivre. Toi qui es mort pour 
nous sauver, aide-nous à accueillir nos 
blessures et à surmonter les épreuves 
pour vivre une vie nouvelle avec Toi.
CHANT

12e station : Jésus meurt sur la Croix



Prière finale

Seigneur, Père très bon, cette année encore 
nous avons fait mémoire du chemin de croix 
de ton Fils Jésus, et nous l’avons fait avec 
les voix et les prières des enfants et des 
adultes porteurs d’un handicap. Nous avons 
fait ce chemin avec ceux que toi-même tu 
nous as donnés comme exemples pour entrer 
dans ton Royaume et pour lesquels tu as 
réalisé la plupart de tes miracles.

Aide-nous à devenir comme eux, petits, 
nécessiteux de tout, mendiants de ton amour, 
ouverts à la vie. Fais que nous retrouvions la 
pureté du regard et du cœur envers chacun 
de nos frères et sœurs en humanité.

Nous te demandons de bénir et de protéger 
chaque personne porteuse d’un handicap, 
afin qu’elle puisse grandir en âge, sagesse et 
grâce, pour connaître et suivre le projet 
d’amour que tu as pensé pour chacune 

d’elles.

Donne à ton Église la grâce de reconnaître 
en chaque personne porteuse de handicap le 
visage de ton Fils, Jésus-Christ, qui a donné 
sa vie pour le Salut de tous les hommes et 
spécialement pour les petits, les pauvres, les 
malades, les personnes handicapées.

Donne à nos communautés chrétiennes la 
joie de partager la fraternité avec tous nos 
frères et sœurs porteurs d’un handicap.

Bénis aussi les parents et ceux qui 
collaborent avec eux dans le soin et 
l’éducation de tes enfants, pour qu’ils se 
sentent toujours unis à toi dans le don de la 
vie et de l’amour.

Par le Christ notre Seigneur. Amen.

Ensemble : Nous t’adorons,  
ô Christ et nous te bénissons, 
car tu as racheté le monde  
par ta croix.
“Prenant le corps, Joseph 
l’enveloppa dans un linceul 
immaculé, et le déposa dans le 
tombeau neuf qu’il s’était fait 
creuser dans le roc. Puis il roula une 
grande pierre à l’entrée du tombeau 
et s’en alla.” (Matthieu 27, 59-60)

Nous méditons et prions avec l’aide de personnes porteuses  
d’un handicap visuel.

MÉDITATION
À vue humaine, tout est fini. Tous les apôtres sont partis ; ils 
ne restent plus que les femmes, en particulier Marie, la 
mère de Jésus. Maintenant, elle se souvient des paroles du 
vieillard Siméon : “Un poignard te transpercera le cœur.” 
Aujourd’hui elle le reçoit vraiment. Elle est écrasée par la 
tristesse et la peine.

PRIÈRE
Seigneur, viens en aide et au secours de ceux qui sont accablés 
par un deuil. Donne-leur de trouver dans ces situations 
pesantes le courage de vivre et en un mot d’espérer en toi.

14e station : Le corps de Jésus est déposé dans le sépulcre



1. Impropères
Refrain : �Ô Dieu saint, ô Dieu fort, 

Ô Dieu immortel, aie pitié de nous.

2. T’approcher, Seigneur
T’approcher, Seigneur, je n’en suis pas digne. (bis)
Mais que ta parole conduise mes pas et je serai guéri.
Te servir, Seigneur, je n’en suis pas digne. (bis)
Mais que ta parole nourrisse ma foi et je serai guéri.
Te chanter, Seigneur, je n’en suis pas digne. (bis)
Mais que ta parole traverse ma voix et je serai guéri.

3. La première en chemin
1. �La première en chemin, Marie tu nous entraînes 

à risquer notre “oui” aux imprévus de Dieu. 
Et voici qu’est semé en l’argile incertaine, 
de notre humanité, Jésus-Christ, Fils de Dieu. 
Marche avec nous, Marie, sur nos chemins de foi, 
Ils sont chemins vers Dieu, ils sont chemins vers Dieu.

2. �La première en chemin, pour suivre au Golgotha 
le Fils de ton amour que tous ont condamné, 
Tu te tiens là, debout, au plus près de la Croix, 
pour recueillir la Vie de son Cœur transpercé. 
Marche avec nous, Marie, sur nos chemins de Croix, 
Ils sont chemins vers Dieu, ils sont chemins vers Dieu.

3. �La première en chemin, brille ton espérance 
dans ton cœur déchiré et la nuit du tombeau. 
Heureuse toi qui crois d’une absolue confiance, 
sans voir et sans toucher, tu sais leur jour nouveau. 
Marche avec nous, Marie, aux chemins d’espérance, 
Ils sont chemins vers Dieu, ils sont chemins vers Dieu.

4. Pour que l’homme soit un fils
1. �Pour que l’homme soit un fils à son image, 

Dieu l’a travaillé au souffle de l’Esprit. 
Lorsque nous n’avions ni forme, ni visage, 
Son amour nous voyait libres comme lui. (bis)

2. �Nous tenions de Dieu la grâce de la vie. 
Nous l’avons tenue captive du péché ; 
Haine et mort se sont liguées pour l’injustice 
Et la loi de tout amour fut délaissée. (bis)

3. �Quand ce fut le jour et l’heure favorable, 
Dieu nous a donné Jésus le bien-aimé. 
L’arbre de la Croix indique le passage 
Vers un monde où toute chose est consacrée. (bis)

4. �Qui prendra la route vers ces grands espaces ? 
Qui prendra Jésus pour Maître et comme Ami ? 
L’humble serviteur a la plus belle place. 
Servir Dieu rend l’homme libre comme lui. (bis)

CHANTS



5. L’amour quand il est grand
Refrain : �L’amour quand il est grand ne peut rester sans actes. 

L’amour quand il est vrai révèle ton amour.
1. �Nous sommes sel de la terre, lumière pour ceux qui ne voient pas. 

Si nous restons loin de nos frères, qui te reconnaîtra ?
2. �Nous sommes paix sur la terre, amour pour tous ceux qui n’aiment pas. 

Si nous n’accueillons pas nos frères, qui te reconnaîtra ?
3. �Nous sommes feu sur la terre, espoir pour tous ceux qui ne croient pas. 

Si nous n’entraînons pas nos frères, qui te reconnaîtra ?

6. Souviens-toi de Jésus Christ
Refrain : �Souviens-toi de Jésus Christ ressuscité d’entre les morts. 

Il est notre salut, notre gloire éternelle.
1. �Si nous mourons avec lui, avec lui nous nous vivrons. 

Si nous souffrons avec lui, avec lui nous régnerons.
2. �En lui sont nos peines, en lui sont nos joies ; 

En lui l’espérance, en lui notre amour.
3. �En lui toute grâce, en lui notre paix ; 

En lui notre gloire, en lui le Salut.

7. Heureux, bienheureux
Refrain : �Heureux, bienheureux, qui écoute la Parole de Dieu. 

Heureux, bienheureux qui la garde dans son cœur.

8. Au cœur de nos détresses
1. �Au cœur de nos détresses, aux cris de nos douleurs, 

C’est Toi qui souffres sur nos croix et nous passons sans te voir. (bis)
2. �Au vent de nos tempêtes, au souffle des grands froids. 

C’est Toi qui doutes sur nos croix et nous passons sans te voir. (bis)
3. �Au pas de nos déroutes, aux larmes du remords, 

C’est Toi qui pleures sur nos croix et nous passons sans te voir. (bis)
4. �Aux nuits de solitude, aux soirs de l’abandon, 

C’est Toi qui meurs sur nos croix et nous passons sans te voir. (bis)

9. Seigneur, ne nous traite pas selon nos péchés
Antienne : Seigneur, ne nous traite pas selon nos péchés ! 
Seigneur, ne nous juge pas selon nos offenses ! 
Que descende sur nous ta miséricorde.

10. Chant de Taizé
1. �Jésus le Christ, lumière intérieure, ne laisse pas mes ténèbres me parler. 

Jésus le Christ, lumière intérieure, donne-moi d’accueillir ton amour.
2. �Mon âme se repose en paix sur Dieu Seul : de lui vient mon salut. 

Oui, sur Dieu seul mon âme se repose, se repose en paix.
3. �La ténèbre n’est point ténèbre devant toi : 

la nuit comme le jour est lumière.
4. �Dans nos obscurités, allume le feu qui ne s’éteint jamais, 

qui ne s’éteint jamais.

CHANTS


